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1\!a Témai ne, Harbençon ... 46 JJ. 
Den ef , à Temploux . ........... 4~ p . 
Grd H ô tel 1\leuse , \\ a ulsort 29 p. 

Lettre " a 
un Hôtelier 

J'etai:-. \ ' Cnu dll:/. vous, .\lonsieur, la 
emainl' passét.>, m cc l'intention de faire 

V{)tn· conuaissnncc, comme 'ous en aviez 
manife,t ·. le dé5>ir h ch· ·r~e. r prise. 

C'c:-.t \ ous dirè cl uc j y ena i ·, animé de;:, 
meil.eun·..., intention_· ü nHre égard. 

Quar d j'arrivai, vers mid1 moin. un 
quart, aprè. avoiï mis JTI<l \·oiture, portant 
bien t•n nJC l 'in--;igïW de la Ligu · devant 
rotn· porte, aucu1~ autre clicn t'" ne 'se trou­
vait dan Y Jtre Ebblisscmcnt; mai yous 
n'y étiez pas non plus. 

Cne dame, au cumptoir, papotait a' ec 
deux gan:-on ; "'l mon entrée n 'interrom­
pit poml cette intéressante parlotte. 
' l'n a. '-'<'Z long- Len.J,..., après on con ·entit 
a s'ape1YP\ oi;- de m~l présencr et :'t s 'enqu~­
rir de mt>..; dt'·sirs . 

L'heure elu déj -UIH r n'ayant point sonné 
- du moins en jugeai-je amsi, car, malgré 
la crise, je 11"' supposai pas qu'en un éta­
bli-.semcnt -itllé comme le \·/Hrc dans une 
, ~,ie principale d'une grande ville, il lle 
\'ltlldrait personne a ma rCSCOU~:-. • ~l l'heure 
ccoutumèL de - citadins de 1 'endroit - tt 

pui. èg·alement parce qu'on ne me présen­
tait ni Carte ni .\lenu - ie décidai cl '-occu­
per e quelque- in t<mts qui me séparaient 
de l'heure espérée, en clrgu tant un apéritif. 

Cependant un, puis un autre, puis un 
troisième cli~nt arrivèrent ; et, mon verre 
étant \'ide, je priai 1 'un des garçons de 
m'indiquer si je pouyai. déjeuner. 

'an· m · donner la moindre e.·plication 
ur 1 'ordonnance ni le coût du repas que je 

sollicitai , on m'apporta succc:-.sivement un 
potage , deu-x plat. et une pomme; puis en­
fin ma note que: je l't·clamais . 
. Commr le garçon ..,·<'mployait a rassem­
bler son pourboire, je ri quai: 

(( :\lai · i-1 n'y a clone ni carte ni menu 
dans cçtt mai~n ? )l. 
. Alors il m'~pportà l'une · t- le!:) autre ; et 
JC connus., qu'indép"'nd a m ment d'une carte 
abondante, il y m·ait deux menu , dont celui 
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qu'un iW m'a ·ajt 1 oint . eni et que j'cu · ..;p 

dé iré de préférenCL' bien qu' il fut un tanti­
net plus ·her. 

J'observai a cc monwnt qu'il deux tables 
de moi un Monsieur déjeunait, sen·i avec 
un respe l inesp(:r ·. du personnel. 

Je risquai encon·, mais très discrèt ·­
ment cette fcis: 

- Pourriez-nm~ Jll<' elire qui e .... t ce .Mon­
ieur qui déjeune là ; il me semble que jr 

connais cette figure? . .. 
- C'est le patron, :\Ionsieur. 

.\h ~ ... hien. 
Ï11 i, l\fonsieur, \'o u:-, déjcunie/. tranquil­

lt..:ment dans le même temps que yos clients, 
élU lieu cl 'être, à cette heure sacrée pour un 
hôtelier, tout à yotre clientele !. .. 

Involontairement je comparai yotrL~ façon 
cl 'agir a\ cc celle toute emprl'Ïnk de pr ~\ e­
nance cl 'un de 'O!:> ·rmfrères chez gui 1 'avai-., 
déjeuné qu ·!que. jour·s auparm·ant , et qui, 
lor que je lui demandai un in tant d'entre­
tien, ~·excusa en m' répondant. que tant 
qu'il y a\ ait encor un client dans la sail· 
ü mang ·r il se devait de s'assurer qu'il était 
ervi s lon . on gof1t et qu'il ne manquait 

de r ien . 
Celui-lù, \ Ion sieur, était un bon hôtelier; 

et j · me suis nommé ;\ hti. 
'\lais j'ai quitté votre Etablis ement sans 

prier qu 'on Yous pao.;s:h ma carte . 
P. de 

~ --

Le Referendum de la Truite 
Pui-;que la pêche :t la truite e_·t actuelle­

ment fermée, voici l'occasion ou jamais 
d'instruire nos lecteur, afin que, dès la ré­
om·crture , ils pui: ·ent faire entendre leurs 
doléance:-, au.· hôteliers peu consciencieux 
qui bapt isent truite5 de nos rivières des 
truites d 'éJeyage, ou ce qui est pire , d · 
tru ites nord iqut:, congelées. 

Nous reprod uiron. .. ici tous les aYiS qui 
nou pan·iendront ta11t d,hôteliers que. de 
particu:iers ; aprè. quoi nou: r: . ayerons d' 
tirer une conclusion. 

.\T. De~l·it, de<< L11 Hnnnc lubCI'ge ll,' 
/·;.,,erhnille- Hcnt he : 

L1 truite doit ~tre dasséG. en trois caté­
gOI·ies di tincte 

!,a truite de rivière, seul, championne des 
pOl~sons cl 'cau douce; 

La truit cl 'élevage, dont. ia qualité vari. 
~don sa nourriture naturelle ou artificielle 
't l'abondance autant que la qualité d · 
i cau dan. laque!] habite ce pois on; 

La truite cl 'importation (Suède, Pologne, 
Danemark, etc.), qui ne réunit pa·, de 
l'avi des LOmpétent l'S, les qualité .... d'un 
hon . aurct. 

La première nommée, seule truite inté­
rc:-.sank, demande des installations que ne 
possèdent qu·' quelques rares hôteliers en 
Belgique. Les autrrs hôteliers honnêtes en 
debitent ;\ l'occa. ion quand ils peuyent s'en 
procurer ~..·t non quand le client en demande. 

J'estime qu ïl e~t honteu.· d'établir des 
~\lem1s cle fr. 12,50 et 15 fr. o\.1 figure la 
truite qu'on ose appeler << de 1-i\·i '.re "' « de 
torrent ", ct parfoi · même « d la Lesse >J. 

Le premier clcH1ir de 1 ' hôt lier est de ne 
pus tro111pcr son clieiZt. 

JI . N. Dubois du Pacolet, ù Jfarcour­
sur-Oul'tlle : 

11 faut, à mons a is, établir une prrmièrc 
Ji:,tinction entre la trui te ci 'élevage ·t la 
lruite de pa; s nordiques . Celle-ci est un 
poi son congelé· d n 'arrinmt au con. omma_ 
teur qu 'après des manipulations d'autant 
plu, nombreu e que l'hôtel qui le sert st 
plu élvig1Y~ d'Anvets. 

Il e.·iste des truites d'élevage du pay. 
qui valent ou peu s'en faut la truite de 
rivière. Je sers a <v ec grand uccès cette 
truite, mais j'ai un ba~ sin à eau courante 
ol.t jé garde mes truites Yivantes et oü je le· 
fais pê hcr par le client qui est ain i a. uré 
d'avoir u.n pois on de pr mière fraîcheur. 
] e tuc la truite devant lui, car il existe, pa­
raît-il (n. ~· 1. R. : il ne paraît pas , c'est 
au contraire absolument certain) , des hôte­
liers peu crupulcux qui pêchent la truite 
devant le clieqt, apre quoi elle e t mise 
dans un récipient qui fai_t le tour par l 'of­
fic, pour re,•enir au bassin, tandis qu' une 

Nous avons dû mettre des cartes de Membres en ré1mpress1on 



et nous ne disposons plus d'un ~eul exemplaire de l'Annuaire du 

sœur nordique remplace celle qui ·t orti 
frétillante de 1 'onde. pour Ja plu grande 
mv tification du c1ient. 
~Là où il n'exi te. pas de bassin, la meil­

Jeure garantie pour le cli<·nt est d(' sc faire 
montrer le poisson anmt cui~ ~on. Il pourra 
ainsi juger de son état de fraîcheur ct de sa 
provenance. La truite nordique a la branchie 
pale ct décolorée et 1 'œil 'itr ux. La truite 
de nos rivière appartient prc~que toujour 
à la Yariété Fa\ io, _oit truite à fond jaune 
doré avec tache nombreuses noires et.rou­
ges. La truite d'élev'agc et la truite nordi­
que appartiennent par contre le plus sou­
vent, ct toujours pour la nordique, à 1 'es­
pèce Arc-en-Ciel soit fond argent avec ta­
ches exclusivement noires ct peu marquées, 
parfois même inexistant<'S. 

\1. Jfarii11, de 1< .\lu Tcnwine ,, tt Hur­
bençon : 

e problème e ·t complexe, ct pour k mo­
ment je ne YOÎ guère de solution pratique. 
Seuls Je temps et la clain·o) ance de Ja 
clientèle amèneront la solution désirée. 

La truite nordique a fait son apparition 
par suite de l'engouement énorme suscité 
par nos truites de riYièrc qui à un moment 
donné n'ont plus suffi ;\ atisfaire la clien­
tèle. Qui n'a pa mangé sa truite? 

ette truite cong léc a, héla'>, jeté un 
· fameux discrédit sur notre e. ·cellente truite 

de riyière si renommée pour a sa\ eur. 
De ce même engouement sont nés les 

centres d'élevage qui p 'uvent parfaitement 
compléter le déficit de nos rivières. On 
pourrait clone fort bien se passer actuelle­
ment de la truite nordique ·i tous le hôte­
liers faisaient preuve de probité commer­
ciale. Et pour cela, il uffirait qu'il adop­
tent l'appellation de << Truites Yivatltes ». 

Chacun peut, en effet, à peu de frais, dis­
poser d'un vivier ou d'une ré·ervc d'eau; et 
ce serait déjà une grande amélioration en 
même temps que la certitude acqui e qu'il 
ne s'agit que de truite· fraîches, vivantes, 
à l'exclusion de poissons congelés qui se 
p uvent acquérir chez n'importe quel pois­
sonnier ~1 un prix dérisoire de bon marché. 

Le grand mal c'est que pour lutter con­
tr la crise on croit a ·oir trnuvé un r m c 
en diminuant les tarifs, mais san modifier 
la composition des .:\fenu ·; on en e t alor 
réduit à. sc rabattre sur des produits infé­
rieurs qui sont en l'e pècc les truites con­
gelées nordiques. Avec l'appellation << Trui­
tes vivantes >> au lieu de c Ile équivoque de 
<< truites de rivière » le gourmet avisé serait 
pn'·v nu efficac ment. 

(A sHivre.) --·--
Notre Concours de noms 

d'hôtels originaux 
Ilusiellerie « J ... c Pacolet. »1 ù 2\[nrcour- ur­

Ourthe. 

M. René Duboi . propriétaire d' cett 
maison nou- écrit les intéressant . lign s 

::-.uiv;.mte~ pour justifier k nom uri"·inal dont 
il a baptJs(· .;;on étahJi..;sem ·nt : 

<c LE PACOLET » : urigine .. \u.· temp 
révolu· des c:;orcières, des Juups-g-arous, des 
nuton ·, le peuple, dans les Araennes et le 
Condroz,, croyait aus i au « Pcîcolet ''· 
C'eta1t un cspnt fam1lial, bienfaisant, et 
qui a urait ù son propriétaire, non point 
la grande riche ·e, m~us le néces aire de 
chaque jour .• \vana~rc énorme : 1 · Pacolet 
n'avait pas d 'accotntance <.n-ec l' E.-,pnt­
l\laJin; il ne fallait donc point, pour le po -
sédcr, pa!:;ser un pacte m·cc le d1able. 

Le l'acolet mussait d'un œuf de poule 
nuire, pondu le Vendredi Saint ii midi, et. 
port' pendant douze jour" sous l '<ti. selle. 

Par altération, la stgnification elu Paco­
let est devenue : porte-chance. 

Dans k pa toi liégeois, on dit, d'un in­
dividu ayant de la chance en n'importe 
quoi : << \

7 os e ·tcz an 'tchancleu. ; \ ' OS avez 
sûrmint li Pacolet d'oins \OS·' potche '' 
(Vou êtes un chançard; vou an.:c certai­
nement le Paco1et dans votre poch •). 

Par une nouvelle ct récente altération, L: 
Pac:olet est en train de devenir synonyme 
de « porte-chance >i pour ceu.·... qui fré­
quentent 1' Hostellerie qui lui est cl ~cJiée. 

J'ai choi i ce nom parce que ortant de 
Ja banalité, ono~e, bref, facile à retenir, 
ne prêtant pa· à. confusion, et rappelant 
une vieille croyance du pays. 

L'ne niche, p:acée contre la façade de 
l'Hostell rie, abrite un« Pacolet >>. 

• 
Informations 

Fin com.pris. \·oilù une formule qui fait 
son chemin. 

Il ne s'agit bi(:n entendu, que de la bois­
son qu'on appelle vin de table; le carafon; 
l't nullement de vins de marque. 

Il y a plusieurs année· que la Ligue des 
Cent Mille travaille en France à obtenir ce 
résultat, prêchant lrès justement qu'un re­
pas sans boisson est un repas incomplet. 

En B ·1gique, nous avons repris la for­
t:nule : « boisson cornpri e >> ne d mandRnt 
pas spécialemcn t le vin, mais au moins la 
bière, <lans tous les restaurants ott - com­
me nous l'écrivions dernièrement - de 
trè nombreuses personnes que leurs fonc­
tions ou leur. occupations obligent à y man­
g- 'r, cherchent un(' bonne cuisine bourgeoi­
se. 

. ·'a-t-on pas chez oi une boisson de re­
pas : vin ordinaire ou bière ? -

Dès lor pourquoi ne pa la trom·er au 
restaurant, indu e dan le pri.· du repas. 

Que craignent donc Je ·hôteliers qui ne 
atisfont pas ncor ~t cc désir légitime de 

la clientèle ? Et croient-ils que celle- i soit 
compo ée de soulards qui se gorgeront de 
pinard ou de bière ... à s'en faire crever ! ... 

Allons donc; il n'y a aucun· préte ·te va­
lable à cc refu 

La Ta\ rnc du << Palace », à Bru.·clles, 

,-i nt, aprb bien d'autre~. d'adnptt•r la fo 
mule du rrp;.1..; yj,, C<1111pri-.; et 110u-.. l't•n ft 
licitons. 

. Il paraît ql:'il : a des hôt~lier · qui rne­
tbsent de la Lto·ue des Cent .!\lille; du moilll 
c'est Je bruit qui nous est parvenu park 
canal d'une excellente ;\ taison qui a deman. 
dé son inscription, que nou. a,·ons in:crit 
en attente, comme le autre-,, pour la for. 
me, mai:-. dont 1 'admi...,sion au Groupt·mec 
de la « Bonne .\ulwr~e » ne fait aucun dou. 
te. 

Comment n\ en élurait-il 
du mal de not;s ,.. 

On sait bien qu 11 faut « montrer pat· 
blanche '' pour être admis au Group men 
de la <c Bonne .\uberge )) ... et ceu.· do:: 
la patte n'est pa blanche n'ont que la r~ 
!->Ource de dire du mal de nou pour cxp1 

quer qu'il· ne figurent pa dan notre li te. 
C'est un procédé ,·ieu.· comme le monde. 
« Ils ~ont trop ,-erts ... J> disait déjà 

Renard cie la fable. 

* * * 
La Ligue française contr · le Cane 

\·ient de publier une intéres ante tatistiQ 
oü on Jit ceci : 

« .\lors qu' la moyenne gén 'raie cie de· 
cès par affections cancéreuse e t de 9' 
pour roo.ooo habitants, cette moyenne tom­
be à 87 dan· les .\lpe-,-::\1aritimes, 73 dar 
1 'Hérault, 66 dans les Pyrénées-Orientales, 
64 dans l'Aude, 6o dans le Var, 59 dam 
le Gard, 53 dans les Bouches-du-Hhône et 
26 dans Ja Corse, département vinicoles 
produisant 6o p. c. de notre récolte 
tionale. 

>J Par contre, on remarque dan::. le re­
gions sans vignobles du ~ord de la France 
de 1 'J le-de-France ·t de la . • ormandie, dei 
proportions de décès par cancer supérieure 
à la normale. La moyPnne s'élèYe à 1~ 
dans l'Ai ne, 109 dans l'Oise, 113 dans! 
Mayenne, 115 en Eure-ct-Loir, 124 danslt 
. ·ord . 138 clan la Seine et 14r dans la Sci· 
ne-Inf '•rieure. » 

Bm ez donc du vin. 
Et pui c la fera tant de plai ir à nom· 

bre d'hôteliers qui sc , ont emprc sés d 
faire reproduire cet avis que vou trouverez. 
comme une discrète invite, sous votre ser· 
viette. 

* ** 
• • ous envoyons chaque semaine, à titre 

cie propagande, notre journal, il de nolll' 
breux automobilistes. 

Quelques-uns d'entre eux, après a:·~r 
<< tâté » de notre liste et constaté 1 'utilite 
de nos efforts, s'affilient à la Ligu . 

Mais l'immense majorité e contente drs 
indications que nous lui fourni sons et ne 
vient pas à nous. . 

erait-il vrai décidément que la Belgtqut 
e t Je pays du « billet de faveur » et la pl.u· 
part de nos compatriotes s'imaginent-Il~ 
qu'ils ont le droit 1 d'obtenir gratuitement ce 
que Je. autres paient ? 

Bon Manger 1933. C'est la preuve d'un succès qui se passe d'autres 
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commentaires. Et cela en plein hiver! Qye sera-ce à la belle saison? 

ce serait à croire, car il y a de cc lec­
teurs n qui s'étonnent de ne rec voir cc La 
Ronnc .\ ubergc '' qu'irrégulier ment ; et 
d'autres gui fréquent ·nt no Ra1tye , très 
réaulirrcment, eux. sans songer qu'ils 
po~rraicnt participer ù l'organisation de ces 
reunions nd •ycnant \[cmbH·s d la Ligue. 

--·--
DEMANDES D'INSCRIPTION 

\ous pnon::. IIJstamnh n~ le.~ membres de la Li­
_i.le et ceux du Groupement t.Jc: non:; donner leur 
3,;~ ur les demandes d'inscription. Ce n' 'st que 
, 1 chacun nous aide à nous rcnsei~ner que nou 
rriHrons à n'inscrire qul' d · · Etablisscnwnts mé­

ntant réelkment d'L•tre recommanrlés. 
Qelais de Tom beek, On'ryssch(' ( 2 1). 
!\' Fil .\ymond. ; alllur (21). 
Hôtel de la Paix. _\iJdenne (2r). 
'louton B1a1tc, Hertumont (21). 
ta Toque Blanche, W épion ( 21). 
Hostellerie de la Poste . Haxelangt (22). 
I.a Truite d ' Or. La roc he ( 22). 
'Ret. « La Tourelle », Cortenber~ (22). 
Hôtel « La ignette », Tervueren ( 22) . 
Hôtel 'fhilges. à. \\ iltz (Luxembourg) ( 22). 
Pension Les Lierre •. r..::eerbergen (22). 
Hôtel de la Flèche d'Or, Cortenberg (23). 
Hôtel de la Cloche, Saint-Trond ( 23). 
Hôtel Duchêne, Ottignie.; ( 23). 
rerminus, à II ny (Gare) ( 24 J. 
\la Croix de Bourgogne, \[L'ttet (24). 
Hôtel De Vos. ~lons (24) . 
Taverne Royale, ?.Ions (24). 
Hôtel de la Cour Royale, Renaix t 24). 
Hôtel de la Croix d'Or, :'IT,.rtclange (24). 
« \la Ro e d'Or », H< n.:nthals (24). 

l'out {ta~hssement qui. après quatre parutions 
, cette rubriq ne n'aura été l'objet d'aucune 
ntique :{rieu c sera automatiquement admis à 

·atre partie du « Groupement de la Bonne \u , 
berge » snr réfèren v'i ~·usage . --·--

AGENDA 
GASTRONOMIQUE 

Nouveau Monde, à Tirlemont 

lnus le. dimanches, durant la saison de cha se 
un plat de gibier à chaque repas. 

ME~U 2 FRANCS 

Réveillon de ~ oël 24 décembre 

Grande Kermesse aux boudins 
l,a crt>mt.. ardenna1se 

J .'a. p1c tn belle vue , sauc tartare 
La grosse pièce rôtiP 
_\ sperges mons eline 

Le boudin panaché \iel el Tt rre 
1 ,( pâté de foie ,rras à la gelée au Porto 

L e Plum Pudding an rhum 
20 franc . 

Retenir sc<; tables . Téléphone 20. 

-(())-

De nef, à Temploux 
Le menu 35.00 fr .• moins un plat : 27 fr. 50. 

Un plat de gibier à chaque repa. 
tous Jes dimanches, durant la saison de cha e. 

-«»-

« Au Mouton d'Or ))' Namur 
DL ' En « RECLAME » à 22 fr. 50. 

rème de Tomates 
Truite :\Iet1nière 

Tournedo petits pois 
Pommes _\llumettes 

1/2 Poulet de grain rôti 
alade 

· Gâteau ou Fn1its 

Hostellerie « Le Pacolet >> 

Marcourt-sur-Ourthe-lez-Laroche 
ME Tu à 35 Fr. - OEL 1933. 

24 décembre 1933. 

Les Toast an Caviar 
La Soup à 1 'Oignon 

L'Oie farci Périgord~ Lt'S pommes n~-;ol'es 
Les Cochonailles à J'_\rdennaise 
Le Cœur d'Endives ~Iayonnaise 

La Langouste à la Ro-osevelt 
La Bûche de _ ·aël - Tutti frut1 - Les Fromages 

On pl~nt lo!.!'er ct garer. 
Prh·enir 2 jours cl'avance - Tél. Rendeux 55 

Prière de retenir ses tables. (416) 

-(())-

<< Maison Haute >> 

Boitsfort - Téléphone : 48.19.32 
ME U à 50 Fr. du 24 décembre 1933. 

T,'Huître Ravale 
L'Oxtail Ecarlate 

La Timbal de Ri<> de Veau Henri IY 
Le Célt!ri à lé! ~roelle 

Le nindunneau de • -oël truffe à la Périgourdine 
Le Buisson cte Homarcl, .. auce Corail 

La ~alacle Brabançonne 
La Bûche glacée 

La Brouette de Fruits 
Les :Mignardises 

Sombre de co tl\ erts limité. 

- -(())-

Hôel Tourne-Bride à Anhée-sur-Meuse 
I{éveillon de oël 24 décembre 

1 .cs huître impériales 
Le potage oxtail 

Le boudin de • Toël 
Le caneton à 1 'orange 

Le Chevreuil sance chasseur 
Les poire· au vin 

Le foie d'oie 
Gâlean- Pralines 

40 franc·. 
(())-

A La Rose d'Or à Hérenthals 

Ihner,réclame de Xoël de f) h. it minuit 

le 24 décembre : 15 ~ranes. 

l'otai:,l' Bisque d'écre\Î5sc~ 
Crandc trnite Meunière 
Bar ]nette de ris de veau 

Filet de hœ11f rôti 
l'l'tits pois à la. pay ann<.: 

Pommes croq nettes 
l'onlarde de Bruxell<·~ 

l.ompote de fruits 
Pudding an rhum 

,\ une heure du matin, soupe à l'oignon gratuite. 

Tous les dimanches et fètes menn spécial. 
b scrYiccs à 25 francs. 

En semaine : ~ services. Menu 1 .=; fr<1ncs. 

--·--
NOTRE INSIGNE 

POUR RADIATEURS 

La Ligue clcs Ccut Mille fait établir par la :.Iai­
son FI. CH et ie, médaillistes d'art un tr' s joli 
insigne pour radiateur à lettre d'or sm fond 
argenté blanc mat et rouge vif qu'elle peut céder 
à ses :\[embres an prix de SIX francs. 

En plaçant cet insigne sur leur aulo les .Mem­
bres de la Ligue sont certains d'être reconnus et 
particulièrement soignés par tous les Hôteliers, 
\ [embres dn Groupement de la Bonne _\.uberge. 

Il· font en outre de la bonne propanande pour 
la Li~ue. 

LIGUE DES CENT MILLE 
12, Avenue Sleeckx, BRUXELLES III 

B Ile d'a 
, . 
eS lOD 

(A détacher) 

Veuillez m'in-crin." comme membre de la Ljgue de ent Mille. 

l\I .......................... .. . . ........ ... ... . ..... ... . ... ........... . .... ... ........ . ....... . 

·············· · ········ .. ·· ··········· · ····················· ···· ······· ............................... . 

······················································ ·· ·· ··········································· 

Jo d'auto : ... . .. ....................... . 

Droit d'in ·cription 1 r· année ....... fr. 5 
otisation annuelle T 934 ..... . ... fr. 20 

Insigne radiateur .................... fr. 6 (facultatif). 

oit fr ........ .. 
que je , ·er e au ompte chèque po ta de 
Carselade no 1 03.4 . 
que veoiJie1. faire encaisser par la po te, 



Les Membres de 
avec nos 

la Ligue 
Annonciers 

des 
qut 

Cent 
font 

Mille 
vivre 

se doivent 
" La Bonne 

Grands Vins Bordeaux & Bourgogne 
Pnn en ance Dire de 

Jean FORT 
\il:nliJrL' ch la. Li_uc des ('L·nt \lille 

LIBOURNE ( l'RX\TE) 
Distributeur exclusif pour la Belgique : 

Charles LAMBERT 
:'llonicntaiH~ment aux bons soins de 

l.a nonne _\ubergv ( )flï) 

PROBITE COMMERCIALE 

Consommateur~ 

Lur->q til' 'l)IIS dl'­
mandez un 

S PA 
, t que sans '011~ 

avertir au prl>alablt 
on 'ous sen par cs 
pri ete lucre. un 

· "'r:.J ~~ eau cl'autn· pron' -

1 ·':t~r~=· naiiCl, -. ~ REFUSEZ TOUTE 
11 SUBSTITUTION 

~~~' \l ET EXIGEZ UN 

~-YJ SP 
SPA-MO 0 OLE c·v~t cht reste clans 

SOURCE REINE ~~~~~:-êt de 'otrc 

Dépôt Princjpal : 
126, av. du Port. -Tél.: 26.10. 72 et 73 

(J24) 
~~~~~~~~~~~~ 

LE C IMENTOL 
COlJLEt H. .\ l.'lH'ILE r.·_\LTER.\BLE puu1 

Létous, ciments, la\atorj, corridors, courts d(' 
tcnni". - .\Olirc ct carh' de teintes snr duuanctc 

:i9, A YENUE SLEECKX, BRUXELLES 

Sté des CHARBONNAGES du ROTON 
à TAMINES 

( \leinlm.! rie la Ligue des Cent \!Jlle) 

J>,·oductiou : 550.000 Tonnes par an de uai · 
THRACITES pour foyers domestiques, chauf 

iage central, îeux continus, et du charbon spé 
cialement recommandé pour la cuisine de re. 
taurants. 

L A 

FOSSE 

SEPTIQUE 

SUPPRIME 

LA 

VIDANGE 

l{cn.''ei~ é;.n'ent~, prix e t devis sur ùemandl.' 

P. de CARSALADE 
39, VE UE LEEC KX, BR XELLES 

DICTEZ AU 

DICTAPHONE 
pour accomplir da,·antage en moins de temps 

Machint!s à Ecrire 

WOODSTOCK 
H. CLAESE. '. 29, rue des Pierres, BHU XELLES 

( 2ï l) 

... 

Orfèvrerie E. PlER~KD-LEFEBVRE 
173, chaussée de Haecht, Bruxell~s 

::'If ai sun 'omlu à C ·ml.Jloux t.n 1 ï<.J4 

.\.rticles en métal blanc argenté 1 r titre 
Spécialits pour HestauranL· -- ~..,.oupes de Sports 

~:; 1 ) 

...... 
AVANT DE DEJEUNER 

demandez un « PORTO GII,BEY » 

\\'. d 1\. GlLBEY clc Londres, fomnisseurs clc 
S. ::'II. le Roi d'.\nglcterre ct des principales loms 

d'EnniJIC. 

. \(!cne<:. ( ~Cnt·rale 11el~e et t" anrl l>11ch.:· : 

G. FIVE, 89, r. Tenbosch, Bruxelles. r. 44.9l.H3. 

..... 
TARIF DE PUBLICITE 

Informations au numéro : 3 fr. la ligne 

3 llloi-; (, tJtni-; 1 an 

Le cm. de lnm : Fr. 200.- 3tHI.- 400.-

...... 
.\nciutiiL';? l s.Jtts 

AN NOYE 
CHASTUES (Perhais) 

Meubles 
Modernes 

el\ !tdll~S d'acier superposables 
Caf<Ss . Pestaurants. Ter­

rasse;; ct J arclins 

PIUX SPECU.UX 
pour :\kml>res de la L1~11c 

d du Groupement 

Ag. Gén. : .J. SOUH\;\11, 31, Bd Botanique, Brux. 

DIX A DOUZE FOIS P .\.R Al T p AR.\IT : 

J E A N DEST HI EtJX 

HEURES 
P ·ERDUES 
MÉLANGES 

lean lJESTllfEl'.\. est l'un ùcs écri,·ains ks 
pltts originaux cte notre époque. 

\ 'éritable encyclopédiste, ses ({ Heures Perd ues » 
feront le régal de tous les esprits clégagt:s de prL· 
jugés, qu'intéressent uon seulement l es lettre,; et 
les arts mais lous h ·s problèmes sociau.· clc l"h cure 
présente. 

On s'abonne à« LA BON E AUBERGE » 

Abonnement : 20 fr. belge au lieu de 30 fr. franç. 
Pour les :\[ embres de la. T.i g-ue des Ct:nt \fill t. 

de faire des 
Auberge ,, 

affaires 

CHOCOLATS Gi LEC HIEN 
. : 144·146, rue Bara, BRUXELL ES 

LE .:\IEILLEUR CHOCOLAT BELGE. 

LES PLUS BELI.ES PRIMES 

.\L\R<Jl.FS : 

CORONA -- DELLA --

.\g. Gén.: .J. ,OUH.\:\11, 31, Bd Botanique, Bm 

't 

METAL EXTRA BLANC (Nickel) 

Ar6enté à fone épaisseur 

à l'usage des H ôteliet·s, Hest:wrateurs et 

• 

ORFÈVRERIE 

A 1) E lt 1ER 
16, RUE DE LA SERRURE 

BRUXELLES - BOURSE 

39, a Hnue leeck. , Bruxell es. -.-- Tél. : 15.88.31. 

1.\!PRC\IERIE G. llOTHY 

22. rue Je la 'oncorde. Bruxelles. Tél. 


